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Dans cette partie, nous proposons trois activités sur une durée de 4 x 50 minutes.

Activité A : "Moi, le crayon"

Présentation de L'activité

Cette activité est une lecture de texte visant à dégager l’intention de l’auteur et lister les impacts 
de l’organisation sociétale qui y est décrite. La suite de l’activité consiste à confronter les impacts 
constatés avec les réalités connues. Cette discussion est enrichie par le visionnage de vidéos. 

Pour la réalisation de cette activité nous proposons un temps de 2 x 50 minutes et une activité bonus 
de 1 x 50 minutes.

Objectif

++ Cerner les idéologies liées au système capitaliste dans lequel nous évoluons ainsi que certains 
impacts qu'elles induisent, qu’ils soient positifs ou négatifs.   

But pédagogique 

++ Analyser un texte, en dégager le sens, le critiquer et le synthétiser. 

1 Lecture de texte 

2
0
 m

in
.

++ Lire le texte « Moi, le crayon » et vérifier s’il n’y a pas de questions de 
vocabulaire. On déconseille la lecture du texte complet (voir annexe 1 p. 11). 
Une version écourtée du texte est mise à disposition des élèves (‣ portfolio).

ӾӾ Si vous optez pour la lecture du texte complet, proposez le questionnaire 
écrit en lien avec le texte et indiquez aux élèves les problématiques à soulever 
par partie (détail des éléments à relever : puces i, ii, iii. présentées ci-dessous). 

ӾӾ Si la lecture constitue un obstacle à la compréhension ou à la finalisation 
de l’activité, optez pour la vidéo illustrant le texte et adoptez la même 
démarche réflexive que celle proposée ci-après. 

Partie 2  
  Espoirs / limites
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2 Analyse et compréhension du texte
3
0
 m

in
.

++ Poser aux élèves les questions suivantes :
→→ Qu’est-ce que l’auteur essaie de dire ? (Réponse : une sorte de « main 

invisible » permet le miracle de la fabrication d’un crayon). 
ӾӾ Revenir sur ce concept de « main invisible » (cf. Partie 1 : Origines).
→→ Êtes-vous d’accord avec la vision de l’auteur ? Qu’en pensez-vous ? 

++ Lister les thématiques au tableau en structurant d’un côté les impacts 
positifs du processus et de l’autre les impacts négatifs amenés par les élèves. 
Séparer les questions liées à l’environnement des questions liées à l’humain. 
Pour chaque impact, dégager la manière dont il est perçu dans le texte et 
amener les élèves à se questionner sur leur perception de la pratique.

ӾӾ Pistes pour guider la recherche des impacts (le texte a été divisé en 
10 parties pour y faire plus facilement référence) :

a) Exploitation de l’environnement
i.    [partie 3] Référence aux cèdres : Quel est l’impact de la coupe intensive 
d’arbres dans le texte ? et selon vous ?  
ii.   [partie 4] Consommation d’énergie : Quelles sources sont exploitées ? 
Quels impacts leur exploitation a dans le texte ? Selon vous ?  
iii.  [partie 6] Extraction de minerais : Dans le processus, qu’est-ce qui est fait 
des déchets ? Est-ce que ces matières sont illimitées ? 
b) Exploitation des humains
i. [partie 5] « Pensez à ces mineurs » : Qu’est-ce que le texte souligne ?   
Les conditions de travail de ces personnes sont-elles enviables ?  
ii. [partie 6] « Personne ne contribue plus qu’un tout petit peu » : Si c’est 
le cas, pourquoi la rétribution salariale est-elle différente entre les différents 
acteurs ? 
iii. [partie 8] « Main invisible » : La poursuite d’intérêts particuliers  
amène-t-elle forcément au bien commun dans le texte ? Selon vous ?  

3 Développement des impacts négatifs

2
0
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.

++ Pour chaque type d’exploitation, le ou la professeur⋅e apporte un ou 
plusieurs documents argumentant une critique de ces points (voir  
annexe 2 p. 15). Si la découverte de l’une ou l’autre vidéo est à réaliser en 
devoir, distribuez une copie du QR code ou le lien Tiny URL. Dans tous  
les cas, le choix du document devrait être fait en fonction de l’intérêt des 
élèves et du temps disponible :

a) Exploitation de l’environnement
i. « Déforestation : le chant des scies règne » de DATAGUEULE (4 min)
ii. « Jamy retrace l’itinéraire d’un jean » (3 min) 
iii. « Bolivie: l’exploitation du Lithium pourrait provoquer l’assèchement 
d’une région » de Brut (2 min 45)
iv. Résumé général : « The Story of Stuff » (21 min)
b) Exploitation des humains
i. « La vie d’une petite culotte », trailer (2 min)
ii. « Catastrophe du RANA PLAZA » (4 min 20)
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En se basant sur le tableau points positifs/points négatifs-liens humains/liens 
environnement, compléter la carte mentale (Partie 0) en synthétisant les points  
les plus parlants et placer sur les branches correspondantes (espoirs ou limites) 
les éléments rapportés par les élèves – employer des images ou réaliser des croquis 
simples pour alléger la structure de la carte mentale. 

 Focus synthèse

4 Conclusion
3
0
 m

in
.

++ Tour de table, chaque élève se positionne sur la question :  « Quels impacts 
vous interpellent le plus ? »                                    

ӾӾ Possibilité de faire ce moment de clotûre après l’activité C. 
++ Quels liens peut-on établir entre ces impacts et le capitalisme ?  

Quel élément de la définition peut indiquer ce qui amène à ces impacts ? 
ӾӾ Termes à dégager : « exigence d’accumulation de profit »

Option timing

Activité complémentaire (50 min ou devoir) : 
++ Par groupes, les élèves écrivent un texte sur un autre sujet, par exemple : « Moi, le t-shirt », « Moi, le 

sandwich », « Moi, le café », « Moi, le smartphone », etc. 
++ Lecture des textes produits à l’ensemble de la classe. 
++ Analyse de l’intention poursuivie par l’auteur par le biais de la question :  

→→ Quel était l’objectif des élèves dans l’écriture de ce texte ? Son intention vise-t-elle à valoriser l’idéologie 
poursuivie par le concept de « main invisible » ou va-t-elle à contre-courant de celle-ci ?

Matériel

++ La version courte du texte « Moi, le crayon » (‣ portfolio) OU la vidéo (p. 11)
++ Le questionnaire d’analyse du texte (optionnel, ‣ portfolio) 
++ Les vidéos : références et accès via le tableau récapitulatif (annexe 2, p 15)
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Activité B : les mécanismes  
du capitalisme

Présentation de L'activité

L’activité est un jeu de rôle. Les participant⋅es sont amené·es à prendre le rôle d’un groupe de gestion-
naires capitalistes, en proposant une solution à un problème donné concernant un secteur d’activité 
spécifique. La prise de décision devra être en accord avec les exigences du capitalisme (voir définition).

Cette activité est proposée pour une durée de 50 minutes. 

Objectif

++ Questionner les mécanismes du capitalisme et connaître la diversité des domaines touchés. 
Faire émerger le fait que les objectifs de certains secteurs sont dévoyés par des caractéristiques 
du système capitaliste (à savoir la propriété privée et l’accumulation de profit). 

But pédagogique 

++ Analyser une situation complexe, se l’approprier, y répondre selon les prescrits d’une définition 
et en débattre collectivement. 

1 Consignes et mise en activité

5
 m

in
.

++ Rappeler la définition du capitalisme (système qui se caractérise par 
l’exigence d’accumulation de profit par la propriété privée) avant de lancer 
les participant·e·s sur la tâche. Leur indiquer qu’iels sont des gestionnaires 
répondant aux exigences formulées dans la définition.

++ Répartir les élèves en six groupes pour les faire travailler sur des 
thématiques différentes. 

++ Distribuer une fiche « Scénario » par groupe. 

2 Réflexion en sous groupe

2
0
 m

in
. ++ Les élèves mènent leur réflexion en sous-groupe. Des pistes de réponses 

correspondantes aux possibles solutions à apporter selon les exigences de la 
définition sont proposées (voir annexe 3, p. 16)

3 Présentation des solutions et discussion

2
0
 m

in
.

++ Les élèves présentent leurs propositions. À la fin de chaque présentation, 
l’enseignant·e demande aux élèves :

→→ Est-ce que c’est comme ça que ce secteur fonctionne aujourd’hui ? 
→→ Est-ce que ce sont ces objectifs financiers qui devraient être poursuivis selon 

vous ?
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4 Conclusion
5
 m

in
.

++ L’enseignant·e fait émerger le problème du cadre dans lequel s’inscrit les 
consignes, qui rend impossible l’adoption d’une bonne solution et inévitable 
le choix de la moins pire solution. L’économie prend le pas sur toutes les 
autres considérations (importance de l’enseignement, la santé, l’accès à l’eau, 
etc)

Matériel 

++ 6 fiches élèves « Scénarios » : hôpital – école – institut de recherche – entreprise pharmaceutique – 
distribution d’eau – distribution d’énergie (‣ portfolio). 

++ 6 fiches professeur « Scénarios » (voir annexe 3, p. 16).
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Activité C : La hiérarchie au 
travail
 
 

Présentation de L'activité

L’activité propose une réflexion sur les formes de hiérarchies, les différents modes d’organisations et 
les liens entre hiérarchie et rémunération. Cette activité fait un lien concret entre les parties précé-
dentes et la partie 3, dans laquelle les élèves réfléchiront à des alternatives et surtout à comment les 
organiser. Ici, une alternative à la gouvernance et la manière de s’organiser leur est déjà présentée. 
Pour organiser les échanges et le partage de réflexion, les élèves sont d’abord amené·e·s à prendre 
position sur différentes questions en lien avec l’organisation du travail dans le cadre d’un débat mou-
vant. Dans un second temps, leur vision des possibilités d’organisation est enrichie par le visionnage 
d’un ou plusieurs documentaires. Enfin, l’animateur⋅rice encadre un retour collectif ou individuel ou 
chacun·e peut exprimer ce qu’iel a appris au cours des échanges entre les membres du groupe ou au 
travers des vidéos visionnées.  

Nous proposons une activité d’une durée de 50 minutes. 

Objectif

++ Questionner la hiérarchie mise en place dans les entreprises ou dans d’autres structures 
intégrées dans le système capitaliste et l’accumulation du profit par certaines personnes 
seulement.  

But pédagogique 

++ Formuler oralement des arguments, prendre connaissance de la diversité des points de vues, 
enrichir son discours, nuancer ses positions. 

1 Expliquer le concept de débat mouvant

5
 m

in
.

++ Le débat mouvant est une activité permettant d’exprimer son accord ou 
son désaccord à propos d’une affirmation donnée en se positionnant dans 
l’espace selon un axe de référence (axe imaginaire tracé dans l’espace).  
Il permet par ailleurs d’illustrer l’influence qu’ont les arguments formulés 
par d’autres membres du groupe sur la réflexion des participant·e·s. Ce 
nouveau point de vue peut-être exprimé par un changement de place sur 
l’axe de référence (voir le dossier de présentation pour plus de détails sur 
cet outil).  

2 lancer le débat mouvant

1
5
-2

0
 m

in
.

++ Dégager la classe pour permettre aux élèves de se déplacer librement sur 
deux axes perpendiculaires et sur les espaces entre les deux.

++ Voici les questions sur lesquelles nous proposons de se positionner :
→→ Axe 1 : Un système hiérarchique est fondamental à la bonne marche d’une 

entreprise. D’accord/Pas d’accord
→→ Axe 2 : Plus tard, j’aimerais avoir un poste haut placé dans la hiérarchie. Oui/

Non 
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++ Poser cette question peut donner lieu à des positionnements très variés, 
type : “Oui, je crois qu’il faut absolument un·e patron·ne mais je n’aimerais 
pas l’être parce que …”, “Non, je pense qu’il n’est pas nécessaire d’avoir une 
hiérarchie, mais j’aimerais quand même exercer ce type de fonction parce 
que …”, etc. 

++ Au fur et à mesure du débat, différentes notions sont susceptibles d’émerger 
et il faudra peut-être se mettre d’accord sur ce qu’on entend par hiérarchie : 
parle-t-on du rôle d’un·e patron·ne, d’un·e directeur·rice, d’un·e chef·fe, 
d’un·e capitaine d’équipe… ? 

ӾӾ N’hésitez pas à proposer des axes en fonction des apports des participant·e·s.  
Par exemple, voici d’autres questions possibles : 

→→ Sans chef·fe, les travailleur·euse·s ne travaillent pas efficacement. D’accord/Pas 
d’accord ?

→→ Un·e patron·ne a tout intérêt à se faire apprécier par ses employé·e·s. D’accord/
Pas d’accord ?

→→ Sans patron·ne, les travailleur·euse·s ne savent pas s’organiser. D’accord/Pas 
d’accord ?

→→ Le rang hiérarchique que j’occupe reflète les compétences que je possède.  
D’accord/Pas d’accord ?

→→ Un travailleur indépendant chez Uber est son propre patron. D’accord/Pas 
d’accord ?

→→ Il est normal qu’un·e patron·ne gagne 100 fois plus qu’un·e ouvrier·e (écart 
salarial moyen en France). D’accord/Pas d’accord ? 

→→ Ou, en d’autres mots : Le rang hiérarchique que j’occupe doit se refléter dans 
le salaire que je reçois. D’accord/Pas d’accord ?

ӾӾ Vous pouvez également trouver des questions plus proches de vos élèves que 
celles à propos du monde du travail, en passant par l’expérience parentale, par 
leur vécu dans le cadre de jobs étudiants, du scoutisme…

Remarque : si des mots de vocabulaire spécifique sont utilisés par les élèves, leur 
mettre à disposition un dictionnaire pour qu’iels puissent vérifier le sens du mot qu’iels 
emploient.

3
Visionner un reportage sur une entreprise sans patron  
(à choisir en fonction du temps disponible)

1
5
-2

0
 m

in

++ DATAGUEULE 79 : « La démocratie comme patron » (6 min)  
https://tinyurl.com/4e8cjrr5 

++ « Reinventing Organizations » de Frédéric Laloux (20 min)  
https://tinyurl.com/2344w8br 

++ « Buurtzorg (infirmières auto-gérées aux Pays-Bas) » (13 min)  
https://tinyurl.com/3sn3dtxm 

++ Chronoflex (France) et SPF Santé (Belgique): reportage « Grand Format »  
(4 min) : https://tinyurl.com/2p8zwzcy 

4 Conclusion : Qu'avez-vous appris de cette activité ?

1
0
 m

in

++ Les participant·e·s peuvent partager leurs ressentis à l’issue de l’activité : 
qu’ont-iels appris ? Quel point de vue les a particulièrement marqué·e·s 
pendant le débat ? Etc.

Matériel

++ Un espace permettant le mouvement. 
++ Un support et une connexion internet pour lire les vidéos.
++ Un dictionnaire.

https://tinyurl.com/4e8cjrr5
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-1-

Je suis un crayon noir – le crayon de bois ordi-
naire que connaissent tous ceux qui savent lire 
et écrire, garçons, filles et adultes (mon nom of-
ficiel est « Mongol 482 », mes nombreux élé-
ments sont assemblés, fabriqués et finis par la 
Eberhard Faber Pencil Company).

Écrire est à la fois ma vocation et mon 
métier [jeu de mots anglais entre vocation et  
avocation=métier. NdT] ; c’est tout ce que je fais.

Vous pourriez vous demander pourquoi je 
devrais écrire une généalogie. Eh bien, pour 
commencer, mon histoire est intéressante. Et, 
ensuite, je suis un mystère – plus grand qu’un 
arbre ou un coucher de soleil, et même qu’un 
éclair. Mais, malheureusement, ceux qui m’uti-
lisent me considèrent comme faisant partie du 
décor, comme si je n’étais qu’un simple événe-
ment sans antécédents. Cette attitude super-
ficielle me relègue au niveau du banal. C’est 

un exemple de la grave erreur que l’humanité 
ne peut pas continuer à commettre trop long-
temps sans danger. Car, comme l’a observé le 
sage G.K. Chersterton, « Nous périssons faute 
d’émerveillement, et non pas faute de merveilles 
[We are perishing for want of wonder, not for want 
of wonders]. »

-2-

Moi, le crayon, aussi simple que je paraisse, je 
mérite votre émerveillement et votre respect, 
une affirmation que je vais essayer de prouver. 
En fait, si vous pouvez me comprendre –non, 
c’est trop demander à quelqu’un– si vous pou-
vez prendre conscience du caractère miraculeux 
que je symbolise, vous pourrez sauver la liberté 
que l’humanité est si malheureusement en train 
de perdre. J’ai une profonde leçon à enseigner. Et 
je peux l’enseigner mieux qu’une automobile, un 
avion ou un lave-vaisselle ptarce que – eh bien, 
parce que je suis en apparence si simple.

ANNEXE 1       
« Moi, le crayon »

Vidéo « Moi, le crayon  » (7 min)  
https://tinyurl.com/3ej8yyze 
Texte complet ci-dessous.

Leonard Read (1898-1983) a fondé en 1946 la FEE (Foundation for Economic Education) 
qu’il présida jusqu’à sa mort. Ce groupe de réflexion est le plus vieux think-tank 
libertarien des États-Unis. « Moi, le crayon » est son essai le plus connu et fut publié 
pour la première fois dans le numéro de décembre 1958 de The Freeman. Bien que 
certains détails de fabrication et de lieux aient changé au cours des quarante dernières 
années, les principes sont restés les mêmes.

Milton Friedman (prix Nobel d’économie en 1976), qui a préfacé la brochure de la FEE diffusant  
ce texte, a utilisé l’exemple du crayon de Leonard Read dans la série télévisée « Free to Choose » 
et dans le livre (portant le même titre) qui en a été tiré. NdT

https://tinyurl.com/3ej8yyze 


Simple ? Et pourtant, pas une seule personne 
à la surface de cette terre ne sait comment me 
fabriquer. Ceci semble invraisemblable, non ? 
Particulièrement quand on se rend compte qu’on 
produit chaque année un demi-milliard de mes 
semblables aux États-Unis.

Prenez-moi et regardez-moi, que voyez-vous ? 
On ne voit pas grand-chose : il y a du bois, de la 
laque, la marque imprimée, la mine, un peu de 
métal et une gomme.

D’innombrables antécédents

-3-

Tout comme vous ne pouvez pas remonter votre 
arbre généalogique très loin, il m’est impossible 
de nommer et d’expliquer tous mes antécédents. 
Mais je voudrais en suggérer suffisamment pour 
bien vous faire comprendre leur richesse et leur 
complexité.

Mon arbre généalogique commence avec ce 
qui est bel et bien un arbre : un cèdre de l’espèce 
qui pousse en Californie du Nord et en Oregon. 
Réfléchissez maintenant avec attention à toutes 
les scies, à tous les camions, à toutes les cordes 
et aux innombrables autres équipements utili-
sés pour obtenir et transporter les rondins de 
cèdre vers les voies de chemin de fer. Pensez à 
toutes les personnes et aux compétences innom-
brables qui ont participé à leur fabrication : l’ex-
traction du minerai, la fabrication de l’acier et 
sa transformation en scies, haches et moteurs ; 
la culture du chanvre et toutes les étapes abou-
tissant à une corde grosse et lourde ; les cam-
pements d’exploitation du bois avec leurs lits et 
leurs mess, la culture et la cuisine de toute la 
nourriture. Tiens, un nombre incalculable de mil-
liers de gens ont joué un rôle dans chaque tasse 
de café que boivent les bûcherons !

-4-

Les rondins sont envoyés vers une fabrique à 
San Leandro, en Californie. Pouvez-vous imagi-
ner les individus qui ont créé les wagons-plate-
forme, les rails et les locomotives, et ceux qui ont 
construit et installé les moyens de communica-
tion qu’ils supposent. Ces légions font partie de 
mes antécédents.

Réfléchissez au travail à San Leandro. Les 
rondins sont coupés en petites lames, de la 

longueur d’un crayon et d’une épaisseur infé-
rieure à 6 millimètres. Celles-ci sont séchées 
dans un four et teintées pour la même raison 
qu’une femme met du rouge sur son visage. Les 
gens préfèrent que je sois joli, plutôt que d’un 
blanc pâle. Les lames sont cirées et à nouveau 
séchées en four. Combien de savoir-faire entrent 
dans la fabrication des teintes et des fours, ou 
dans la fourniture de la chaleur, de la lumière et 
de l’énergie, des courroies, des moteurs et des 
autres choses que réclame une fabrique ? Des 
balayeurs de la fabrique parmi mes ancêtres ? 
Oui, et aussi les hommes qui ont versé le bé-
ton du barrage d’une centrale hydraulique de la 
Pacific Gas and Electric Company qui approvi-
sionne la fabrique en énergie.

N’oubliez pas les ancêtres actuels et lointains 
qui ont aidé à transporter soixante voitures de 
lames d’un côté à l’autre du pays.

-5-

Une fois dans l’usine à crayons – 4 millions de 
dollars de machines et de bâtiments, capital 
entièrement accumulé par des parents à moi – 
chaque lame se voit donner huit rainures par 
une machine complexe, après quoi une autre 
machine place une mine dans une lame sur 
deux, met de la colle et dispose une autre lame 
au-dessus – un sandwich à la mine pour ainsi 
dire. Sept frères et moi sommes mécaniquement 
taillés dans ce sandwich de bois.

Ma mine elle-même est complexe. Le graphite 
est extrait à Ceylan. Pensez à ces mineurs, à 
ceux qui ont fabriqué leurs nombreux outils ou 
les sacs en papier dans lesquels on transporte le 
graphite ou encore la ficelle qui permet d’atta-
cher ces sacs, à ceux qui les ont mis à bord des 
bateaux et à ceux qui ont fabriqué ces bateaux. 
Même les gardiens de phare le long de la route 
ont aidé à ma naissance – et aussi les pilotes 
des ports.

Le graphite est mélangé à de l’argile du 
Mississipi dont on utilise l’hydroxyde d’am-
monium pour le processus d’affinage. Puis des 
agents mouillants sont ajoutés, comme du suif 
sulfoné – des graisses animales ayant réagi avec 
de l’acide sulfurique. Après être passé au tra-
vers de nombreuses machines, le mélange se 
présente finalement comme une extrusion sans 
fin – comme pour une machine à saucisses –  
découpée à la dimension voulue, séchée et cuite 
pendant plusieurs heures à environ 1000 °C. Pour 
accroître leur résistance et leur aspect lisse, les 
mines sont alors traitées avec un mélange chaud 
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qui comprend de la cire du Mexique, de la pa-
raffine et des graisses naturelles hydrogénées.

-6-

Mon cèdre reçoit six couches de laque. 
Connaissez-vous tous les ingrédients de la la-
que ? Qui penserait que les éleveurs de graine 
de ricin et les raffineurs d’huile de ricin en font 
partie ? C’est le cas. Tiens, même les processus 
qui permettent d’obtenir la belle couleur jaune 
de la laque nécessitent les savoir-faire de plus 
de personnes que l’on n’en pourrait dénombrer !

Regardez la marque. C’est un film formé en 
chauffant du charbon noir mélangé avec des ré-
sines. Comment faites-vous pour obtenir des ré-
sines et, je vous le demande, qu’est ce que le 
charbon noir ?

Mon bout de métal – la virole – est en lai-
ton. Pensez à toutes les personnes qui extraient 
le zinc et le cuivre et ceux qui savent faire une 
feuille brillante de laiton à partir de ces produits 
de la nature. Ces anneaux noirs sur ma virole 
sont en nickel noir. Qu’est-ce donc, et comment 
est-il mis en place ? L’histoire complète qui ex-
plique pourquoi le centre de ma virole n’est pas 
recouvert de nickel prendrait des pages.

Il y a ensuite mon plus grand triomphe, iné-
légamment appelé dans le métier « la bonde » 
[the plug], la partie que l’homme utilise pour ef-
facer les erreurs qu’il commet avec moi. C’est 
un élément appelé « factice » qui permet d’effa-
cer. Il s’agit d’un produit semblable à du caout-
chouc fabriqué en faisant réagir de l’huile de 
colza des Indes néerlandaises avec du chlorure 
de soufre. Le caoutchouc, contrairement à l’idée 
courante, ne sert que pour assurer la liaison. Il y 
a ensuite de nombreux agents de vulcanisation 
et d’accélération. La pierre ponce vient d’Italie ; 
et le pigment qui donne sa couleur à la gomme 
est du sulfure de cadmium.

Personne ne sait

-7-

Quelqu’un veut-il remettre en doute mon affir-
mation selon laquelle pas une seule personne au 
monde ne saurait comment me fabriquer ?

En fait, des millions d’êtres humains parti-
cipent à ma création, et aucun d’entre eux n’en 
connaît plus que quelques autres. Bon ! Vous 

allez dire que j’exagère en disant que ma créa-
tion est liée au cueilleur de baies de café dans le 
lointain Brésil et aux cultivateurs de nourriture, 
que c’est une position extrême. Je réitère mon 
affirmation. Il n’y a pas une personne, parmi ces 
millions, y compris le président de l’entreprise 
de crayons, qui contribue plus qu’un tout petit 
peu, de façon infinitésimale, aux compétences 
requises. Du point de vue des savoir-faire, la 
seule différence entre le mineur qui extrait le 
graphite à Ceylan et le bûcheron de l’Oregon 
est le type de compétence. On ne peut se pas-
ser ni du mineur ni du bûcheron, pas plus que 
du chimiste de la fabrique ou de l’ouvrier du 
champ de pétrole – la paraffine étant un déri-
vé du pétrole.

Voilà un fait étonnant : ni l’ouvrier du champ 
de pétrole, ni le chimiste, ni le mineur extrayant 
le graphite ou l’argile, ni aucun de ceux qui 
équipent ou fabriquent les bateaux, les trains 
ou les camions, ni aucun de ceux qui font fonc-
tionner la machine assurant le moletage de mon 
bout de métal, ni le président de la compagnie ne 
remplissent leur tâches parce qu’ils me veulent. 
Chacun me désire moins, peut-être, qu’un éco-
lier. En fait, il y en a dans cette multitude qui 
n’ont jamais vu de crayon et qui ne saurait pas 
s’en servir. Leur motivation est autre chose que 
moi. C’est peut-être quelque chose comme ça : 
chacun parmi ces millions voit qu’il peut ainsi 
échanger son petit savoir-faire contre des biens 
et des services qu’il désire ou dont il a besoin. Je 
peux ou non faire partie de ces articles.

Pas d’esprit organisateur

-8-

Il y a quelque chose d’encore plus étonnant : c’est 
l’absence d’un esprit supérieur, de quelqu’un qui 
dicte ou dirige énergiquement les innombrables 
actions qui conduisent à mon existence. On ne 
peut pas trouver trace d’une telle personne. A la 
place, nous trouvons le travail de la Main Invisible. 
C’est le mystère auquel je me référais plus tôt.

Il a été dit que « seul Dieu pouvait créer un 
arbre. » Pourquoi sommes-nous d’accord avec 
ça ? N’est-ce pas parce que nous comprenons 
que nous ne pourrions pas en fabriquer un 
nous-mêmes ? En fait, pouvons-nous décrire 
un arbre ? Non, sauf dans des termes superfi-
ciels. Nous pouvons dire, par exemple, qu’une 
certaine configuration moléculaire se présente 
comme un arbre. Mais quel esprit humain pour-
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rait même noter, sans même parler de diriger, 
les changements constants des molécules qui 
se produisent au cours de la vie d’un arbre ? Un 
tel exploit est totalement impensable !

-9-

Moi, le crayon, je suis une combinaison de mi-
racles : un arbre, du zinc, du cuivre, du graphite, 
etc. Mais, à ces miracles qui existent dans la 
Nature, s’ajoute un miracle encore plus extraor-
dinaire : la configuration des énergies créatrices 
humaines – des millions de tout petits savoir-faire 
se réunissant naturellement et spontanément en 
réponse à la nécessité et au désir humains et en 
l’absence de tout esprit organisateur ! Comme 
seul Dieu peut créer un arbre, j’insiste pour dire 
que seul Dieu pourrait me créer. L’homme ne 
peut pas plus diriger ces millions de savoir-faire 
pour me donner vie qu’il ne peut assembler les 
molécules pour faire un arbre.

Tout ceci est ce que je veux dire quand j’écris : 
« Si vous pouvez prendre conscience du carac-
tère miraculeux que je symbolise, vous pouvez 
aider à sauver la liberté que l’humanité est si 
malheureusement en train de perdre. » Car si 
l’on se rend compte que ces savoir-faire s’organi-
seront naturellement, oui, automatiquement en 
modèles créateurs et productifs permettant de 
répondre aux nécessités et aux désirs humains – 
c’est-à-dire en l’absence de gouvernement ou de 
tout autre esprit organisateur coercitif – alors on 
possède un ingrédient absolument essentiel de 
la liberté : une foi dans les gens libres. La liberté 
est impossible sans cette foi.

Une fois que le gouvernement a un monopole 
de l’activité créatrice, comme c’est le cas, par 
exemple, pour la livraison du courrier, la plupart 
des individus vont croire que le courrier ne pour-
rait pas être efficacement distribué par des gens 
libres. En voici la raison :chacun reconnaît qu’il 
ne sait pas lui-même toutes les choses qui im-
pactent la livraison du courrier. Il reconnaît aus-
si qu’aucun autre individu ne pourrait le savoir. 
Ces suppositions sont correctes. Aucune per-
sonne ne possède assez de connaissances pour 
s’acquitter de la distribution du courrier d’un 
pays, tout comme personne ne possède assez 
de connaissances pour fabriquer un crayon. Or, 
sans la foi dans les gens libre – dans l’ignorance 
que, naturellement et miraculeusement, des mil-
lions de petits savoir-faire se formeraient et coo-
péreraient pour satisfaire ce besoin – l’individu 
ne peut s’empêcher d’arriver à la conclusion er-
ronée que le courrier ne peut être distribué que 
grâce à l’esprit organisateur d’un gouvernement.

Des témoignages à la pelle

-10-

Si moi, le crayon, j’étais le seul point qui té-
moigne de ce que les hommes et les femmes 
peuvent faire lorsqu’ils sont libres d’essayer, alors 
les gens de peu de foi auraient des arguments. Il 
y a cependant pléthore de témoignages ; ils sont 
partout autour de nous. La livraison du cour-
rier est très simple comparée, par exemple, à la 
fabrication d’une automobile, d’une calculatrice, 
d’une moissonneuse-batteuse, d’une machine 
de moulage ou de dizaines de milliers d’autres 
choses. La livraison ? Eh bien, dans le domaine 
où les gens ont été libres de distribuer la voix 
humaine autour de la terre en moins d’une se-
conde, ils fournissent visuellement et avec le 
mouvement dans le foyer de tout un chacun un 
événement lorsqu’il se produit. Ils permettent à 
150 passagers de voyager de Seattle à Baltimore 
en moins de quatre heures. Ils fournissent du 
gaz du Texas à un fourneau de New York pour 
des prix très bas et sans subventions. Ils livrent 
un quart de la production de pétrole du Golfe 
persique sur notre Côte Est – la moitié d’un tour 
du monde – pour moins cher que le gouverne-
ment ne facture la livraison d’une lettre de 30 
grammes pour l’autre côté de la rue.

La leçon que je veux enseigner est la sui-
vante : laissez libres toutes les énergies créatrices. 
Organisez juste la société pour qu’elle agisse en 
harmonie avec cette leçon. Que l’appareil légal 
de la société élimine tous les obstacles du mieux 
qu’il le peut. Permettez à tous ces savoirs créa-
teurs de se répandre librement. Ayez foi dans les 
hommes et les femmes libres qui répondent à 
la main invisible. Cette foi sera fortifiée. Moi, le 
crayon, aussi simple que je sois, offre le miracle 
de ma création comme témoignage de cette foi 
pratique, pratique comme le soleil, la pluie, un 
cèdre ou la bonne terre. •



E
U
R
Ê
K
A
P
iT

A
L
IS
M

E
 -
 M

al
et

te
 p

éd
ag

o
g

iq
u
e

ANNEXE 2       

La
 p

ou
rs

ui
te

 
d’

in
té

rê
ts

 p
ar

ti
cu

lie
rs

 
am

èn
e-

t-
el

le
 

fo
rc

ém
en

t a
u 

bi
en

 
co

m
m

un
 ?

Qu
’e

n 
es

t-
il 

de
s 

in
ég

al
it

és
 s

al
ar

ia
le

s ?

Es
t-

ce
 u

n 
tr

av
ai

l q
ue

 
vo

us
 a

ur
ie

z 
en

vi
e 

de
 

fa
ir

e,
 d

an
s 

qu
el

le
s 

co
nd

it
io

ns
 ?

D
an

s 
le

 p
ro

ce
ss

us
, 

le
s 

dé
ch

et
s 

so
nt

-
ils

 v
al

or
is

és
 ? 

Le
 

re
cy

cl
ag

e 
es

t-
il 

pr
év

u 
?

Qu
el

s 
im

pa
ct

s 
de

 
l’e

xp
lo

it
at

io
n 

de
s 

re
ss

ou
rc

es
 e

t d
e 

la
 

pr
od

uc
ti

on
 ?

Qu
el

le
 r

es
so

ur
ce

 p
ou

r 
qu

el
le

 p
ro

du
ct

io
n 

?

N
on

, p
ri

va
tio

n 
 

de
 r

es
so

ur
ce

s 
po

ur
  

le
s 

lo
ca

ux
, g

ue
rr

es

Ex
pl

oi
ta

tio
n 

de
s 

tr
av

ai
lle

ur
s 

lo
ca

ux
  

pa
r 

de
s 

m
ul

tin
at

io
na

le
s

N
on

, u
til

is
at

io
n 

de
 la

 
te

ch
ni

qu
e 

de
 la

 c
ou

pe
 

bl
an

ch
e

D
éf

or
es

ta
tio

n,
 m

oi
ns

 
de

 p
ho

to
sy

nt
hè

se
, 

de
st

ru
ct

io
n 

de
 la

 
bi

od
iv

er
si

té
...

R
es

so
ur

ce
 d

e 
bo

is
, 

po
ur

 c
on

st
ru

ct
io

n,
 

pa
pi

er
...

Le
 c

ha
nt

 d
es

 s
ci

es
 

rè
gn

e
htt

ps
://

tin
yu

rl
.c

om
/ 

2p
92

pj
eu

 

N
on

D
él

oc
al

is
at

io
n 

de
 

la
 p

ro
du

ct
io

n 
po

ur
 

m
ax

im
is

er
 le

s 
pr

of
it

s

N
on

, c
ar

 n
oc

if 
po

ur
 

le
s 

tr
av

ai
lle

ur
s

N
on

, p
as

 p
ar

 le
 

fa
br

ic
an

t

Po
llu

tio
n 

(t
ra

ns
po

rt
 e

t 
fa

br
ic

at
io

n)
, g

as
pi

l-
la

ge
 d

’e
au

...

C
ot

on
 p

ou
r 

pr
od

uc
tio

n 
de

 je
an

s,
 

pé
tr

ol
e 

po
ur

 p
ig

m
en

ts
 

de
 s

yn
th

ès
e

Ja
m

y 
re

tr
ac

e 
l’i

ti
né

-
ra

ir
e 

d’
un

 je
an

htt
ps

://
tin

yu
rl

.c
om

/ 
2p

9a
b7

js

L’
Ét

at
 b

ol
iv

ie
n 

ga
rd

e 
la

 m
ai

n 
m

is
e 

su
r 

l’e
xp

lo
it

at
io

n 
du

 
lit

hi
um

N
on

, c
on

di
tio

ns
 d

e 
tr

av
ai

l d
iff

ic
ile

s

C
on

so
m

m
at

io
n 

d’
ea

u 
im

po
rt

an
te

, 
as

sè
ch

em
en

t 
d’

un
 

la
c,

 im
pa

ct
 s

ur
 la

 
pr

od
uc

tio
n 

de
 q

ui
no

a

Li
th

iu
m

 p
ou

r 
fa

br
ic

at
io

n 
de

 
ba

tt
er

ie
s

B
ol

iv
ie

 : 
l’e

xp
lo

it
a-

ti
on

 d
u 

Li
th

iu
m

…
htt

ps
://

tin
yu

rl
.c

om
/ 

5e
ve

49
de

N
on

, e
nr

ic
hi

ss
em

en
t 

pe
rs

o 
vs

 p
ub

lic
 

(5
1%

 d
es

 g
ro

ss
es

 
éc

on
om

ie
s 

so
nt

 d
es

 
en

tr
ep

ri
se

s 
pr

iv
ée

s)
 +

 
op

po
si

tio
n 

N
/S

Ex
pl

oi
ta

tio
n 

de
s 

tr
av

ai
lle

ur
s 

pa
uv

re
s

N
on

, e
xp

os
iti

on
 à

 d
es

 
pr

od
ui

ts
 to

xi
qu

es

N
on

, é
co

no
m

ie
 

lin
éa

ir
e

D
es

tr
uc

tio
n 

de
 la

 
pl

an
èt

e,
  

⅓
 d

es
 r

es
so

ur
ce

s 
co

ns
om

m
ée

s 
en

  
30

 a
ns

Ex
pl

oi
ta

tio
n 

de
s 

re
ss

ou
rc

es
 n

at
ur

el
le

s 
po

ur
 p

ro
du

ir
e 

de
s 

ob
je

ts

Th
e 

St
or

y
 o

f S
tu

ff
htt

ps
://

tin
yu

rl
.c

om
/

jh
vz

ne
5p

S’
ac

co
m

pa
gn

e 
de

 la
 

pe
ur

Pa
s 

de
 c

on
gé

 m
at

er
-

ni
té

 p
ou

r 
le

s 
tr

av
ai

l-
le

us
es

, l
es

 je
un

es
 f

ill
es

 
tr

av
ai

lle
nt

 e
t 

ne
 v

on
t 

pa
s 

à 
l'é

co
le

R
es

so
ur

ce
s 

hu
m

ai
ne

s 
po

ur
 la

 p
ro

dc
tio

n 
de

 
vê

te
m

en
ts

 e
t 

le
s 

pl
an

-
ta

tio
ns

 d
e 

co
to

n

La
 v

ie
 d

’u
ne

  
pe

ti
te

 c
ul

ott
e

htt
ps

://
tin

yu
rl

.c
om

/ 
5u

m
e9

jjm
 

Tr
av

ai
l d

iff
ic

ile
 e

t 
lo

ng
 p

ou
r 

un
 s

al
ai

re
 

m
is

ér
ab

le
 v

s 
gr

os
se

 
m

ar
ge

 p
ou

r 
le

s 
di

st
ri

bu
te

ur
s

N
on

M
al

ad
ie

, d
éc

ès
, ...

R
es

so
ur

ce
s 

hu
m

ai
ne

s 
po

ur
 la

 p
ro

du
ct

io
n 

de
 

vê
te

m
en

ts

R
an

a 
Pl

az
a

htt
ps

://
tin

yu
rl

.c
om

/ 
3y

w
m

76
hc

E
U
R
Ê
K
A
P
iT

A
L
IS
M

E
 -
 M

al
et

te
 p

éd
ag

o
g

iq
u
e

14

15



Voici les fiches scénario avec des pistes de réponses. 

++ École publique
++ Hôpital public
++ Institut de recherche
++ Entreprise pharmaceutique 
++ Distribution d’eau
++ Distribution d'énergie

école publique

Votre groupe est à la tête d’une école publique. À l’heure actuelle l’école est face à un problème et 
vous devez prendre une décision. Jusqu’à présent, l’école a choisi de pouvoir toujours offrir le plus 
d’heures possibles de remédiation. Ces heures permettent aux élèves en décrochage de se remettre 
à niveau par rapport à certains apprentissages. Le nombre d’heures total qu’une école peut offrir est 
fixé et défini par le gouvernement. Aujourd’hui, de plus en plus d’élèves sont en demande d’assis-
ter à ces heures de remédiation et pour bien faire, les classes doivent être limitées en nombre pour 
réellement pouvoir venir en aide aux élèves et offrir un enseignement différencié. Qu’allez-vous dé-
cider ? Vous devez argumenter votre décision et la justifier auprès du Pouvoir Organisateur et de 
l’association des parents. 

Pistes de réponse :
++ Annuler les heures de remédiation,
++ Demander aux professeurs de travailler bénévolement,
++ Réduire le nombre d’heures de l’horaire commun,
++ Promouvoir les cours particuliers à l’extérieur,
++ Utiliser le budget « matériel pédagogique » pour payer les profs de remédiation.

Hôpital public

Votre groupe est à la tête d’un hôpital public. À l’heure actuelle, votre budget vous est alloué par le 
gouvernement et diminue chaque année. Vous remarquez que ces trois dernières années, les entrées 
en soins intensifs augmentent et vous voulez prévoir un plan d’action pour les 3 prochaines années 
pour prévenir d’une crise si la situation persiste. Pouvez-vous donner les grandes lignes de ce plan 
d’action à votre personnel (infirmier·ère·s, médecins…) ?

Pistes de réponse :
++ On refuse des patients,
++ On diminue le salaire de tout le monde pour pouvoir embaucher, acheter du matériel...,

ANNEXE 3      
Fiches scénario 
professeur
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++ On diminue la qualité du service (moins de repas, plus de patients par chambres…),
++ On redirige vers les hôpitaux privés.

Institut de recherche

Votre groupe dirige un institut public de recherche. L’État sous-finance la recherche en général et vous 
éprouvez des difficultés à soutenir l’ensemble des projets de recherche des différents départements 
(psychologie, ingénierie, informatique, sciences sociales…) de votre institut. En tant qu'institut public, 
il vous est permis de trouver des financements ailleurs, en supplément. Quelles seraient vos sources de 
financement externes ? Quels seraient vos critères pour accepter de financer un projet de recherche ?

Pistes de réponse :
++ Financement par des entreprises ou des fondations,
++ Refuser les sujets de recherche qui ne peuvent pas générer du profit ou faire association avec 

une entreprise.

Entreprise pharmaceutique 

Votre groupe dirige une entreprise pharmaceutique. Dans quelques années, le brevet de votre médi-
cament best-seller expire et vous ne pourrez plus faire autant de bénéfices sur sa vente puisque des 
concurrents pourront le vendre aussi. Quelles dispositions prenez-vous pour anticiper cette situation ?

Pistes de réponse :
++ Vous arrêtez de vendre ce médicament, 
++ Vous refusez de dévoiler le brevet (mais ce médicament sera donc toujours pas accessible aux 

plus démunis),
++ Vous modifiez légèrement le médicament (donc nouveau brevet) et faites une campagne 

marketing.

distribution d’eau

Votre groupe est à la tête de la gestion d’une intercommunale de distribution d’eau en Belgique. 
Vous remarquez que 5 % des ménages inscrits sur votre réseau sont endettés auprès de vous. Que 
faites-vous ?  

Pistes de réponse :
++ Vous rationnez,
++ Vous coupez l’accès,
++ Vous envoyez des huissiers,
++ Vous répercutez les manques à gagner sur la facture des autres utilisateurs.

Distribution d'énergie

Votre groupe représente les intérêts de l’administration de la Région Wallonne dans le groupe 
CONCERE (Concertation de l'énergie entre l’État fédéral et les régions). CONCERE est un comité 
de concertation qui a la mission de renforcer la coopération entre les gouvernements fédéral et ré-
gionaux dans le domaine de l'énergie, notamment pour préserver la cohérence interne des mesures 
de politique énergétique. Depuis de nombreuses années, beaucoup de belges sont en grande diffi-
culté pour payer leur facture énergétique. L’État belge a la possibilité de vendre son électricité à plus 
offrant (pays étrangers). Quelle politique conseillez-vous ? 

Pistes de réponse :
++ Fournir l’énergie uniquement à ceux qui payent et vendre le reste aux pays étrangers,
++ Augmenter le prix pour tout le monde pour couvrir les dettes,
++ Rationner l’ensemble des belges pour pouvoir en vendre plus à l’étranger.
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